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La production des langues normees et la mise en place des canaux institutionnels 
charges de leur diffusion sont consubstantielles au fonctionnement des Etats- 
Nations modernes. C’est dire que la langue normee est une fabrication ; elle est un 
phenomene associe a la nation et essentiellement construit d’en haut. Ce n’est qu’a 
la lumiere de cette notion que nous pouvons comprendre les termes utilises pour 
designer les operations d’ amenagement, de normalisation et de standardisation 1 . 

Les origines des langues nationales normees presentent des differences notables. 
Elies peuvent avoir servi comme idiomes litteraire et administratif au temps des 
empires, royaumes et principautes anciens (l’anglais, le franfais et Lallemand). 
Elies peuvent etre construites sur des langues anciennes mais reajustees avec des 


1 La langue normee est souvent differente de la langue matemelle. En revenant sur les 
differentes experiences de construction culturelle qui ont accompagne l’emergence du 
nationalisme et ses transformations en Europe, Hobsbawm (2001 : 103, 105) explique que 
« la veritable langue matemelle, au sens litteral, c’est-a-dire l’idiome que les enfants 
apprennent de leur mere illettree et parlent pour leur usage quotidien, n’avait certainement 
rien a voir avec une "langue nationale". . . Les langues nationales sont done presque toujours 
des constructions semi-artificielles et parfois, comme l’hebreu modeme, pratiquement 
inventees ». 
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parlers actuels ou reifiees directement a partir de variantes locales 2 . Certaines 
experiences tentent de revitaliser des langues liturgiques (l’arabe et l’hebreu). 

Dans notre perspective, la nature de la langue construite coinme norme importe peu 
parce qu’elle comporte toujours une part d’invention. Ce qui importe dans les 
processus de diffusion, ce sont les moyens mobilises pour leur assurer l’adhesion 
des populations ciblees et en faire des langues vehiculaires aussi bien au niveau de 
l’ecrit que de l’oral. La langue normee ne devient vehiculaire et vemaculaire que 
par une prise en charge effective par des reseaux institutionnels stables et puissants 
qui assurent sa diffusion. 11s entretiennent, dans une situation favorable, l’adhesion 
collective et son inscription dans des pratiques institutionnelles et/ou sociales. 

Du point de vue technique, l’amenagement linguistique est une reglementation de 
code ; il implique un nombre de choix et de decisions. Si les choix sont determines 
par le contexte politique, ceux-ci sont exprimes dans des decisions. 

Quelle est la situation de l’amazighe ? Son amenagement s’inscrit dans un autre 
contexte que le processus de construction nationale. Si le premier nationalisme, ne 
des processus de decolonisation et de liberation nationale, a opte pour la 
revitalisation de la langue arabe classique et la negation de l’amazighe, le 
developpement de la construction nationale, dont nous n’allons pas detailler toutes 
les peripeties, a engendre l’emergence d’un mouvement d’affirmation identitaire 
des Amazighes qui revendiquent, entre autres, la reconnaissance officielle de la 
langue et son institutionnalisation. Le chantier actuel de standardisation s’inscrit 
dans le cadre de la reponse des pouvoirs publics a des demandes politiques et de la 
mise en oeuvre de l’une de ses composantes institutionnelles. Toutefois, il est 
premature de parler de la perception de cette langue dans le cadre d’une politique 
linguistique nationale, notamment son statut, ses fonctions et les engagements 
institutionnels concemant la mise en place des canaux officiels de sa diffusion. 
Contentons-nous, dans l’etat actuel des choses, de l’aspect formel de 
l’amenagement et de la reception de certaines techniques que cette operation 
implique. 

1. L’amazighe : amenagement et diffusion des normes 

Rappelons rapidement certains elements pour situer comment cette operation a ete 
initiee. 

Si le discours royal d’Ajdir du 17 octobre 2001 et le dahir portant creation et 
organisation de l’lnstitut Royal de la Culture Amazighe (IRC AM) foumissent la 


2 La majorite des langues balkaniques sont reifiees a partir des variantes locales. Il en est de 
meme des autres langues est-europeennes. A propos des phenomenes de construction 
linguistique qui precedent souvent la mobilisation politique nationaliste, voir en particulier 
Hroch (1985). Gellner utilise le terme de principe de pomme de terre pour qualifier ces 
phenomenes d’elaboration culturelle. Pour la categorie des langues ajustees, l’italien 
presente un cas illustratif. Anne-Marie Thiesse (2001 : 72) presente cette operation en ces 
termes : « heritant d’une langue ecrite, figee et discreditee, les ecrivains de la premiere 
moitie du [XIXe] siecle essaient a la fois de concilier le retour aux sources prestigieuses de 
la langue et la reactualisation linguistique par la reference a un parler vivant, en 
l’occurrence le toscan ». 
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reference legale de l’introduction de l’amazighe dans l’espace institutionnel, ils ne 
donnent pas forme au postulat qui devait structurer la determination de choix et de 
decisions quant a l’initiation de l’amenagement linguistique de l’amazighe. 

L’aliena 4 du troisieme article dudit decret stipule toutefois que, parmi les missions 
de 1’IRCAM, ce dernier est charge d’« etudier la graphie de nature a faciliter 
l'enseignement de l'amazigh par : 1) la production des outils didactiques 
necessaires a cette fin, et l'elaboration de lexiques generaux et de dictionnaires 
specialises, 2) l'elaboration des plans d'actions pedagogiques dans l'enseignement 
general et dans la partie des programmes relative aux affaires locales et a la vie 
regionale. Le tout en coherence avec la politique generate de l'Etat en matiere 
d'education nationale ». 

Le dahir inscrit ainsi la politique de l’insertion institutionnelle dans les frontieres 
d’une langue ecrite et enseignee, mais il ne definit ni le choix du caractere ni la 
langue a enseigner. C’est a 1’IRCAM et aux institutions publiques partenaires que, 
a des degres differents, incombe cette responsabilite. Notons que 1’IRCAM assume 
actuellement une part importante dans la realisation des chantiers que cette charge 
implique. 

L’une des premieres decisions dans ce sens consiste en l’adoption du tifmaghe 
comme caractere officiel de la langue amazighe. Outre sa signification hautement 
symbolique, l’alphabet a constitue le lieu de l’expression d’un compromis politique 
et a mis un terme a la « guerre du caractere » proclamee par certaines composantes 
du champ politique national, en particulier les islamistes et les arabistes 3 . 


3 Juste apres la decision du Conseil d’ Administration de 1’IRCAM, lors de la session du 31 
janvier et l er fevrier 2003, soumise a l’approbation royale, le Communique du Cabinet 
Royal, tout en soulignant que le Souverain accede a la demande de faire des caracteres 
tifmaghes l’alphabet officiel de la langue amazighe, informe que la decision royale a ete 
prise apres « des consultations elargies aupres d’eminentes personnalites nationales 
responsables dont le Premier Ministre, le President de la Chambre des Representants, le 
President de la Chambre des Conseillers ainsi que les leaders des partis politiques 
representes au Parlement ». L’adoption officielle des tifinaghes constitue ainsi un lieu de 
compromis politique. 
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A propos de la variante linguistique a normaliser, la methode de la langue 
amazighe, etablie conjointement entre 1’IRCAM et le Ministere de l’Education 
Nationale, a donne a ce processus sa perception fondamentale. Elle fait de la 
standardisation progressive son expression linguistique 4 . Ces deux choix ont 
implique la prise d’un ensemble de decisions concemant la codification de 
l’alphabet (systeme phonologique, neutralisation des variations phonetiques 
regionales), 1’ elaboration de regies orthographiques, la normalisation de certains 
aspects morphologiques et syntaxiques et la compilation de lexiques specialises 
dont celui de 1’ education et de la grammaire. 

Outre l’integration de l’amazighe dans le systeme educatif, ce qui fait de l’ecole 
l’un des principaux canaux de diffusion, l’ouverture des chantiers de l’edition, de la 
production pedagogique, litteraire et scientifique et des medias, il y a eu 
etablissement des relations de partenariat avec differentes institutions ainsi qu’avec 
des acteurs associatifs. C’est pourquoi l’etude de l’etat actuel de la standardisation 
et de son impact implique E analyse des mecanismes mis en place pour la diffusion 
des normes etablies et desquelles des decisions prises en matiere de reglementation 
de code sont mieux acceptees et assimilees dans les pratiques scripturaires et 
langagieres. 

Mais, compte tenu du fait que la construction de la langue ecrite et sa diffusion 
institutionnelle et sociale constituent un processus, il est premature d’enqueter sur 
l’impact social de la standardisation a travers une etude sociologique portant sur la 
comprehension du livre scolaire, l’assimilation des regies et du vocabulaire 
nouveau, la reception des etudes et des productions litteraires et la comprehension 
des contenus des informations et des documentaires traduits du franqais ou de 


4 II est admis, dans le champ des sciences sociales, que les constructions identitaires sont 
des ascriptions dans la mesure ou leur formation discursive et la prise de position sont 
largement determinees par le discours dominant auquel elles s’opposent. Le fait d’imposer 
la langue arabe standard et tout le discours environnant ont fait que les Amazighes 
revendiquent la reconnaissance d’une seule et unique langue au-dela des variations 
regionales. L’obsession de la langue standard occupe ainsi une place centrale dans leur 
discours. C’est pourquoi la reception de la decision de la formation d’une langue amazighe 
normee ne pose probleme que pour certains tenants du discours de l’autonomie dans le Rif. 
Cette attitude se manifeste clairement dans les reponses d’un ensemble d’acteurs associatifs 
amazighes aux questions du joumaliste Assabah a propos de la regionalisation. Hormis 
Karim Maslouh, coordonnateur du Mouvement pour l’Autonomie du Rif, qui voit dans la 
standardisation initiee par 1’IRCAM une mise a mort de la diversity de l’amazighe {Assabah, 
n°2872 du 4-5/07/2009), les autres interviewes defendent l’unite de la langue amazighe. 
Ainsi, Ahmed Arehmouch, du Reseau Amazighe pour la Citoyennete, souligne qu’il est 
imperatif d’instituer l’amazighe comme une langue officielle a tous les Marocains. « Il 
n’existe pas de langues amazighes au Maroc, mais une seule et unique langue » {Assabah, 
n°2869 du l el juillet 2009). La meme position est exprimee par Brahim Akhiat, de 
l’AMREC, qui affirme n’accepter que le projet de l’unite de la langue amazighe et la 
generalisation de son enseignement a tous les Marocains {Assabah, n°2871 du 3 juillet 
2009). D’apres nos propres enquetes, une categorie des militants culturels reproche meme a 
1’IRCAM les lenteurs du processus de la standardisation de la langue. Aussi, les reactions 
formulees apres la publication en 2003 des trois manuels scolaires recoupant les variations 
regionales (Nord, Centre, Sud) pour la premiere annee de l’enseignement primaire exprime 
l’adhesion et la defense des militants de l’unite de la langue amazighe. 
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l’arabe par les chaines nationales. C’est pour cette raison qu’il nous parait plus 
judicieux de limiter cette etude a un seul aspect du probleme, a savoir les lieux oil 
l’adhesion au choix de la graphie tifmaghe se manifeste mieux 5 . 

La diffusion des tifinaghes et leur reception peuvent etre etudiees d’au moins deux 
points de vue : le premier conceme les lieux ou canaux de diffusion ; il nous 
permet de voir quels sont les principaux acteurs institutionnels ou autres impliques 
dans ce processus. Le second interesse les degres d’adhesion a travers la 
description des aspects les mieux acceptes et facilement adoptes. 

2. Lieux, canaux de diffusion des normes et leur degre de 
receptivite 

a. Organismes publics et institutions nationales 

Commenqons d’abord par l’attitude des institutions publiques. On peut d’ores et 
deja avancer que le bilan est tres mitige. En effet, si certaines administrations se 
montrent plus receptives ou, du moins, adherent symboliquement au choix, les 
institutions, censees collaborer avec l’IRCAM dans la mise en oeuvre des politiques 
officielles, n’assument pas pleinement leur statut de partenaire. A cet egard, 
l’attitude du Ministere de l’Education Nationale est tres illustrative. Bien qu’il soit 
associe, a travers l’ecole (enseignement, elaboration des manuels), a la diffusion de 
la norme, la place reservee aux tifinaghes dans son espace institutionnel ne deborde 
pas les frontieres de la classe de l’amazighe, les pages du manuel scolaire et des 
circulaires. Les murs du Ministere (enseigne) et des ecoles, en dehors de certaines 
initiatives locales 6 , et son site web officiel demeurent impermeables a la langue 
amazighe. 11 en est de meme du Ministere de la Communication, partenaire dans la 
mise en oeuvre de l’integration de l’amazighe dans l’espace audiovisuel avec les 
deux chaines publiques. En dehors du generique du debut, des titres des rubriques 
(2M) ou de Letoile de la toile de fond (RTM) qui comportent certaines ecritures en 
tifmaghe, tous les autres textes du generique et du sous-titrage sont ecrits en arabe. 
L’amazighe semble etre traite comme une langue orale et dialectalisee. Neanmoins, 
certaines productions, comme oOA. 0 , 0O0O0X §+ +0UI0, realisees par des societes 


5 Bien que cette etude soit limitee a la diffusion sociale de la norme graphique, certaines 
remarques seront formulees au cours de la presentation des resultats de notre enquete a 
propos d’autres niveaux du probleme (regies orthographiques, choix de langue, 
neologismes) pour susciter des questions et ouvrir des pistes pour de futures recherches 
dans ce champ d’actualite scientifique et politique. 

6 A titre d’exemple, l’Ecole des Ayt Iktl, dans le territoire de la tribu Ighoujdamn (Province 
du Haouz), qui etait a l’origine une ecole communautaire, porte l’enseigne en tifinaghe 
ainsi que d’autres plaques d’orientation (salles de cours, bureau du Directeur, toilettes...). 
Dans certaines villes (Tanger, Sale) des ecoles ont precede a l’ecriture de leurs enseignes en 
tifmaghe. Nous avons egalement remarque, lors d’une tournee dans l’Anti-Atlas, que 
certains enseignants ont inscrit, sur les murs de certaines ecoles (comme celle de DDuzru 
dans le territoire des Ida U Kensus, Igherm), certains proverbes ou vers de poesie en 
amazighe. A propos de l’ecole des Ayt Iktl, la transcription n’est pas conforme aux regies 
d’orthographe etablies (usage du schwa, emphase). Le choix des neologismes s’est plutot 
inspire de la dynamique associative : +0XC+0M+ pour salle, 0C0CK© pour bureau, ollIOoH pour 
directeur. 
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privees et que les deux chaines diffusent, font des efforts en matiere de 
transcription en tifinaghe et de la traduction du generique. C’est dire qu’il est 
difficile de parler d’une politique ou d’une orientation dans ce domaine. La 
reception de la norme graphique participe plus d'une motivation personnelle que 
d’une obligation institutionnelle. 

Deux institutions qui n’ont pas de relations directes avec l’lnstitut ont toutefois 
manifesto une certaine ouverture envers la langue amazighe, mais a des degres 
divers. Le Conseil de la Communaute Marocaine a l’Etranger (CCME) a, par 
exemple, integre E amazighe dans son logo. Les tifmaghes apparaissent ainsi sur 
l’enseigne du local au quartier Ryad, sur le site Internet et sur les cartes visites des 
membres. L’Administration des Fonds de Travail, dependant du Ministere de 
l’Emploi et de la Formation Professiomielle, a ecrit son enseigne en tifinaghe, mais 
elle s’ est contentee de convertir litteralement T appellation Irancaisc en caracteres 
tifinaghe (oACCU;o+Oo+Cr 1 il AIO HAIAQ Al +O 0 Y 0 O). C’est une maniere d’adherer 
formellement a la decision. 

Sur les sites web officiels des institutions publiques, outre le site du CCEM deja 
cite, seul le Ministere des Finances a manifesto une ouverture modeste en 
procedant a transcrire le terme arabe 0 HC 0 H £ / J o/fi nances en caracteres tifinaghes. 
Notons au passage que les sites du Conseil Superieur de l’Enseignement et celui du 
Rapport du Cinquantenaire relatif au Developpement Humain ont mis en ligne des 
rapports de syntheses elabores par 1’IRCAM suite a leur demande. II importe 
egalement de signaler que le Conseil Consultatif des Droits de l’Homme (CCDH) a 
pris l’initiative en demandant a 1’IRCAM de l’assister dans la realisation de la 
version amazighe de son site web. Bien que la liste des rubriques et les textes de 
representation de 1 ’institution aient ete foumis, le CCDH n’a pas encore mis en 
ligne cette version. D’apres nos demieres informations, la diffusion de ce site est 
prevue pour la fin de cette annee. En outre, le CCDH parait etre l’institution 
publique, en dehors de 1’IRCAM, qui integre mieux l’amazighe dans un nombre 
important de ses activites. Par-dela le communique ecrit en amazighe et 
conjointement signe avec 1’IRCAM lors de la signature de la convention de 
partenariat entre les deux institutions, son agenda de cette annee comporte la 
traduction amazighe du mot du President. Aussi, les deux projets pilotes par le 
Centre de Documentation, d’lnformation et de Formation en Droits de l’Homme (le 
Plan d’ Action Nationale en matiere de Democratic et de Droits de l’Homme et la 
Plate Forme Citoyenne de Promotion de la Culture des Droits de l’Homme) ont-ils 
fait place a l’amazighe dans nombre d’actions de communication : logo, banderole, 
brochures. Et a l’occasion de sa contribution aux elections communales actuelles, 
le CCDH a integre l’amazighe dans les badges des observateurs. 

Au-dela et dans le cadre de la mise en oeuvre des recommandations de l’Instance 
Equite et Reconciliation (IER), le Comite de pilotage du programme de la 
reparation communautaire, cofinance par la Communaute Europeenne et le 
Gouvernement du Royaume du Maroc, a elabore, dans le cadre de sa politique de 
communication, un depliant en amazighe, entierement ecrit en tifinaghe. 
Soulignons au passage que 1’IER a pris en consideration la dimension amazighe 
lors des audiences publiques. De meme, avant les debuts de l’amenagement de la 
vallee de Bouregreg et au moment de la campagne du lancement des travaux, 
l’Agence chargee de la supervision des travaux a egalement peint, en grands 
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caracteres, sur les bords du fleuve le nom du projet en amazighe : 0 QIH 0 O I SCQoQo I 
LloQO I ©SOXOoX. 

Recemment, certaines collectivites locales ont commence a s’inscrire dans le 
processus de diffusion des tifinaghes. La ville d’Agadir a desormais un embleme 
ecrit en tifmaghe. Aussi, le grand projet de la comiche realise dernierement porte 
un nom en amazighe, + 0 U 0 A 0 « la marche », ecrit en tifmaghe sur les panneaux 
presentatifs. D’autres communes ont precede a la transcription en tifmaghe des 
plaques de signalisation (noms des villages a Ammeln/Tafraout, et noms des rues a 
Tiznit). 

II existe aussi des Ministeres et des Institutions publiques (comme le Ministere du 
Developpement social, le Ministere de la Sante, le Haut Commissariat aux Eaux et 
aux Forets) qui sollicitent la realisation des versions amazighes des programmes de 
sensibilisation ( liqa ’ at-tanmiyya, allaitement, aires protegees). Mais etant destines 
souvent a une communication a support oral (emission radio, spot publicitaire, 
documentaire audiovisuel), il est difficile de les ranger dans le cadre delimite de la 
diffusion de la norme graphique. 

Ces attitudes manifestent une certaine ouverture institutionnelle vers la dimension 
amazighe et son importance dans la communication sociale au Maroc. Cependant 
malgre des avancees notables en matiere de reconnaissance de la dimension 
amazighe et de reception de l’alphabet tifmaghe, l’appareil executif est loin de 
s’engager activement dans le sens de la diffusion institutionnelle de l’amazighe. 

b. Associations et societe civile 

Sur le plan social et au-dela des acteurs associatifs amazighes qui constituent les 
principaux canaux de diffusion de la norme graphique, des associations qui ne font 
pas partie du mouvement utilisent les tifinaghes et la langue amazighe dans 
certaines de leurs activites : l’association bayti a traduit vers l’amazighe et en 
tifmaghe des textes de loi relatifs a la protection de l’enfance ; l’Association 12 
siecles de l’Histoire d’un Royaume a traduit vers l’amazighe la Charte de 
l’Association, le communique d’annonce des debuts des activites, l’argumentaire, 
le programme et les invitations concernant l’activite organisee en collaboration 
avec 1’IRCAM a Marrakech ; FAssociation les rangs d’honneur de Casablanca a 
elabore une brochure de prevention contre les troubles dus aux carences en iode... 
Notons egalement que l’Espace Associatif utilise l’amazighe dans ses activites et 
que L’Organisation Marocaine des Droits de l’Homme oeuvre a la mise en ligne 
d’une version amazighe de son site internet. 

Certains partis politiques ont relativement adopte les tifinaghes dans l’elaboration 
de leurs logos ou dans la propagande electorate. Lors de la campagne precedant les 
elections communales du 12 juin 2009, s’ est manifestee la presence des tifinaghes 
sur les affiches portant la liste des candidats respectifs des partis : Authenticity et 
Modernite, Renouvellement et Reconciliation, le Parti Socialiste, l’Union 
Socialiste des Forces Populaires, le Rassemblement National des Independantistes 
et le Mouvement Populaire. Tous ces partis ont, meme avec des errements qui 
meritent une attention particuliere en matiere de la politique du traitement de la 
neologie, traduit le nom de leurs partis en amazighe ( 0 C 8 HHC I +>K¥0+ A 
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+C0+O0O+/0C8MH2: I mOC A +8+O0O+ pour le PAM, 0C8HMC I 8OC0/I8 A +l»X>OH8+ 
pour le PRR, oRoGoO 0EH0/ pour le PS, +0C8I+ +0EH0/+ I CYoHW CXA8A0II pour l’USFP 
et +oC©C8l+ +oCo>X?Y+ X. M8H0/I pour le RNI), a l’exception du Mouvement populaire 
qui s’est contente d’ecrire HX0O0R0 ICr^G/o en tifinaghe. Pour ce dernier parti, les 
tifinaghes oment aussi l’enseigne de son siege et les vehicules du Parti. Outre les 
affiches, l’USFP a precede a l’integration du nom du parti traduit en amazighe dans 
son logo diffuse lors des interventions televisees. Quant au PPS, le parti s’est 
contente de transcrire le slogan de la campagne MEorhEoM sur ses affiches 7 . 

Certaines societes ont mis les tifinaghes dans leur logo comme Amensus, filiale de 
l’ONA a Agadir ; elles utilisent les tifinaghes dans les publicites publiees dans les 
joumaux (Maroc Telecom, BMCE Bank, C1H...), affichent les tifinaghes sur les 
vehicules de transport (oCoHOKoH I 08©, £+0£ Yr^/oXi) et produisent des articles 
comportant l’amazighe (telephone Erickson/GPS en cours de realisation)... Les 
responsables de certaines professions liberates adherent avec des formes differentes 
a l’adoption de tifinaghe : les enseignes de quelques cabinets d’avocats et magasins 
commerciaux (pharmacie, teleboutique, salon de coiffure...) sont ecrits en 
tifinaghe ainsi que les affiches d’orientation comme dans une clinique a 
Casablanca. 

Au-dela des espaces habituels (enseignes, entetes, banderoles, affiches), les acteurs 
associatifs amazighes s’activent dans la production litteraire en amazighe et dans 
l’edition de joumaux. C’est le champ de la creation qui constitue le lieu oil se 
manifeste mieux la diffusion de la norme et ou peuvent s’ analyser les degres 
d’ assimilation. Mais avant de traiter rapidement de certaines publications qui 
assument mieux leur choix d’adopter ce caractere, mentionnons certains joumaux 
qui ont precede a l’ecriture de leurs titres en amazighe ou uniquement a leur 
transcription en tifinaghe : 0HX0O0R0, la voie democratique! oQO £ A oASCr^POo+S, 


7 Dans la traduction des noms des partis apparait la divergence des dynamiques neologiques. 
Le parti est traduit simultanement par oRoQoO (propose par les auteurs de l’Amawal (1980) 
et repris largement par les acteurs culturels en Algerie et au Maroc) et oCSHHC (propose par 
1’IRCAM). Le meme parti, PAM, se voit attribuer deux noms ( 0 C 8 HHC I +>KYO+ A +C 0 +O 0 O+ 
(Sur certaines affiches (la circonscription de Hassan/Rabat) ainsi que sur l’enseigne, il est a 
noter une erreur dans l’orientation de l’ecriture (de droite a gauche)/oC 8 HHS I +>K80S A 
+ 8 +O 0 O+). Cela montre que la diffusion des decisions neologiques pose certains problemes. 
D’abord, la mise en circulation des decisions de 1’IRCAM en la matiere. Un seul 
dictionnaire est edite et un autre, relatif aux medias, est mis en ligne (il vient de paraitre). 
Aussi, l’attitude des acteurs culturels exprime une certaine resistance. L’adhesion a 
certaines normes etablies comme le choix du caractere, les regies de segmentation est 
attestee, mais il y a une certaine opposition en matiere de neologie proposee par 1’IRCAM. 
Pour certains producteurs contactes, la politique de l’amenagement lexicale qui ne prend 
pas en consideration la dynamique neologique associative, souvent qualifiee de travail 
amateur, a cree une forme d’indifference vis-a-vis des termes forges par 1’IRCAM. Les 
acteurs s’attachent a leurs creations et continuent a produire des neologismes de la meme 
maniere que pendant la periode pre-IRCAM. Les journaux, livres et emissions 
radiophoniques illustrent bien cette position. 
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al-mish’al oGoHS, Aujourd’hui le Marod HCoYOJ© oGOo . Le journal regional 
Akhbar Souss porte un titre en amazighe, mais avec un usage inapproprie du schwa 
tllMCCQil I 080 . +CHOo>f, journal regional rifain, porte egalement un nom en 
tifinaghe. Outre le titre, le journal oXOoU publie des textes scannes en amazighe, 
tires parfois de certaines publications de 1’IRCAM. 

A propos des journaux classes comme etant de tendance amazighe, la place 
qu’occupe la presence des tifinaghes dans Le Monde Amazighl « 0C0E0H oColKCY » 
varie d’un numero a un autre. Outre le proverbe de la directrice du journal ecrit 
simultanement en caracteres arabes et en tifinaghe, le journal ouvre ses pages aux 
lefons tirees du rnanuel scolaire o MCA +oCo>f CV+ de la Fondation BMCE, a des 
textes de creation (prose et poesie) et a des publicites (BMCE Bank, oCOdJoE I 
MCoWX©, CIH). Dans ce sens, Tawiza parait assumer mieux le choix et y adhere 
effectivement en procedant a l’ecriture des editoriaux en amazighe. La lecture de 
ses editoriaux montre que le journal deploie des efforts aussi dans la perspective de 
la standardisation progressive en s’alignant sur certaines decisions concemant la 
mise en place d’un systeme graphique supradialectal : la neutralisation de la 
variation linguistique de surface, 1’ elimination des spirantes, les liquides (© 0 oUoHI, 
au lieu de ©oUoOl), la restitution de forme de base (+ol©oE+) et la neutralisation de 
l’allongement compensatoire qui caracterise la variante du Nord (+0C8O+, au lieu de 
+Co+). L’editorial integre aussi des termes d’autres variantes co mm e 0H0A (A8C0) et 
des neologismes 8 9 . 

En ce qui conceme les publications, l’analyse sommaire de quelques demiers titres, 
publies en 2008 et 2009, montre que l’accueil reserve a l’adoption de tifinaghe est 
relativement favorable. La reception de la norme graphique se manifeste de deux 
manieres : 

1. Une adhesion symbolique qui consiste en l’ecriture du titre, du nom de 1’ auteur, 
l’identite generique de la creation et/ou l’insertion du tableau de tifinaghe des 
publications ecrites entierement en caracteres arabes ou latins (Ouhammou, 2008 ; 
Zahour, 2008 et Amgroud, 2008). Brahim Lasri (2008) s’est contente d’inserer le 
tableau des tifinaghes et la couverture du roman intitule ijawan n tayri ne porte 
aucune ecriture en tifinaghe. 

2. Une adhesion effective a travers la realisation d’une version en tifinaghe des 
textes. Le recueil de comptines, +OKH 0 +LI / 8%oX u >K, de Rachid Oubaghaj (2009), 
publie par l’Association Afrak de Massa, s’adresse en premier lieu, comme il est 
annonce dans la preface, au public maitrisant les tifinaghes 10 . C’est pourquoi les 
textes en tifinaghes sont en haut de la page et leur transcription latine est en bas de 


8 II est a noter que les joumaux qui ont decide de porter des noms en amazighe ont repondu 
a l’appel lance par le tissu associatif amazighe et pilote par le Reseau Amazighe pour la 
Citoyennete en 2007. Soulignons que les tifinaghes ont disparu des demiers numeros de al- 
Mish ’al apres un changement de maquette. 

9 A propos des neolgismes, la lecture de certains editoriaux montre que le Journal s’inspire 
de la dynamique neologique associative dans le choix de nouveaux termes ou adopte 
certaines decisions des neologues kabyles. 

10 Dans la preface, on peut lire : «+OKHo+SI I S*oXX u >K S++ 8 OK 0 O [...] oA CQSC SGAOoC I 
+YOS t UOHC 0GIISI oA XTCCI fCHSIoV/le livre est destine pour ouvrir des horizons de 
lecture a ceux qui savent lire les tifinaghes » (Oubaghaj, 2008 : 5). 
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page. II en est de meme avec le recueil de poemes de Karim Kannoufi (2008), dont 
les textes en tifinaghes precedent leur version en latin. Le lexique d’El Ardi (2008) 
comporte, a cote des entrees en caracteres arabes, une transcription en tifmaghe. II 
en est de meme des autres publications (Oussous, 2009 ; Agram, 2009 ; 
Abenrousse, 2009 ; Akinad, 2009 et Ajgoun, 2009) qui ajoutent a cote des textes 
ecrits en latin une version en tifmaghe. 

Parmi ces publications, quatre sont editees par des associations : deux du Reseau 
Amazighe pour la Citoyennete, une de l’Association Marocaine de la Recherche et 
de l’Echange Culturel et une de l’Association Afrak/Masst. Dans leurs choix, les 
auteurs, et a travers eux, les organisations culturelles qui les soutiennent, 
manifest ent une volonte de s’ aligner sur les decisions concemant essentiellement le 
systeme graphique. Ils utilisent tous les tifinaghes-IRCAM et, a des degres 
differents, deploient des efforts pour obeir aux regies de l’orthographe. Nous 
pouvons toutefois observer que certaines decisions ne sont pas bien assimilees 
comme la restriction de l’usage du schwa (surtout OSrhUtl / + 0 fOC), la propagation 
de l’emphase (essentiellement le Q), les processus phonetiques et certaines regies 
de segmentation". 

En observant ces formes de reception des tifinaghes, il est incontestable qu’il y a 
des avancees dans leur diffusion au sein de la societe, meme si l’espace 
institutionnel demeure reticent. Les tifinaghes sont devenus synonymes de 
l’amazighe. A plusieurs reprises, les sollicitations sont formulees dans des formes 
anodines : veuillez me traduire en tifmaghe, elements a traduire en tifmaghe, etc. 

II ressort aussi de cette description non exhaustive que l’adhesion a la norme 
etablie se developpe mieux dans l’espace social que dans l’espace institutionnel. 
Les reseaux associatifs, les productions litteraires et audiovisuelles, la presse se 
montrent plus receptifs a la norme et participent mieux que les canaux 
institutionnels dans sa diffusion. II est meme curieux que certaines composantes, 
celles qui prennent leurs distances a l’egard du statut politique de LIRCAM, 
adherent profondement a certaines de ses decisions en matiere d’amenagement. A 
cet egard, l’attitude du Reseau Amazighe pour la Citoyennete est tres illustrative. 
Bien qu’il manifeste l’opposition au statut politique de l’IRCAM et a son 
fonctionnement, il peut etre considere parmi les structures qui adherent mieux a ses 
decisions en matiere de norme graphique. Il emploie les tifinaghes dans les 
supports de ses activites (logo, banderoles, affiches, brochures), plaide en faveur de 
l’utilisation des tifinaghes dans les joumaux, administrations publiques et partis 
politiques et insere une version en tifmaghe dans ses trois demieres publications 
(Abenrousse, 2007, 2009 et Agram, 2009). Il en est de meme avec le journal 
Tawiza. 

En dehors du systeme educatif, auquel LIRCAM est etroitement associe, il est 
difficile de parler d’une politique officielle en matiere de l’integration et de la 


11 Dans le travail d’Agram (2009), on trouve SEOS0I, £KOO°SI, >KEoO¥, £OOo¥, au lieu de 
SEQC0I, £KQQ8*I, £EoQ¥, *QQo¥. Il ecrit <>/ oHXol au lieu de o oXXol. Pour les 
neologismes, la majorite des auteurs s’isncrivent dans la dynamique associative. L’auteur 
de +ZXH 0 +ZI 1 8XoXX‘ J >t(( 2008), tout en s’alignant sur certaines decisions de l’IRCAM, insere 
entre parentheses certains mots utilises avant. Ainsi, il met apres o©C°++X/formation le 
terme o 0ri1¥ atteste dans YAmawal. 
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diffusion de l’amazighe. Sa reconnaissance par l’autorite supreme du pays n’a pas 
implique une mobilisation institutionnelle. La question de l’amazighe se trouve 
ainsi dans une situation paradoxale. Bien que la decision de l’integration de 
l’amazighe soit hautement politique et fasse partie desormais d’une politique 
linguistique, les structures administratives sont pour 1’ instant indifferentes au 
chantier que sa prise en charge implique. II apparait ainsi que l’Etat est loin de 
constituer une couverture politique pour l’amazighe qui doit assurer sa protection 
et creer les conditions favorables a sa diffusion institutionnelle. Neanmoins, cette 
decision a des effets positifs. Elle a permis a certaines franges de la societe de se 
liberer du poids de la stigmatisation et aux acteurs de la dynamique culturelle de 
sortir de la marge et de developper des strategies de promotion de la langue et de la 
culture amazighes dans une forme de legitimite. 

L’ adoption des tifinaghes constitue egalement le champ ou s’inscrivent les 
thematiques contestataires. D’abord, la technicite et l’universalite sont mobilisees 
pour contourner la symbolique identitaire et faire de l’alphabet la face scientifique 
du malaise social ou politique. Les etudiants du MCA ont ete meme amenes a 
modifier leur position sur ce sujet. Ils ont abandonne leur revendication principale 
qui consiste en la defense du caractere tifmaghe au profit de l’alphabet latin. Cette 
position s’inscrit dans la contestation permanente et ne voit rien de positif dans 
aucune decision. Cette forme de position caracterise generalement les modalites 
operatoires des mouvements contestataires qui combinent dans leur action entre les 
demandes culturelles et politiques. 

Pour d’autres categories, essentiellement des universitaires, l’opposition aux 
caracteres tifinaghes constitue une entree possible a la contestation du monopole 
institutionnel. Ils mettent en avant l’aspect limite de la representativite du Conseil 
d’ Administration de l’IRCAM pour mettre en cause le caractere officiel de 
l’adoption des tifinaghes tout en oubliant que la decision n’est pas administrative 
mais fondamentalement politique. Cette forme de constestation donne parfois a des 
revendications regionales une forme de critique scientifique. 

Pour d’autres composantes, la contestation prend un autre aspect. Tout en adherant 
au choix des tifinaghes, ils s’opposent a la norme « nationale » en utilisant d’autres 
versions que les tifinaghes-IRCAM : le recueil an far a! A e I i v ranee de Omar 
Derwiche, publie aux editions Emboscall en 2005, les banderoles des etudiants du 
MCA d’ Agadir lors des manifestations du l er mai 2009... C’est dire que l’analyse 
de la diffusion de la norme graphique peut constituer un terrain de choix pour 
etudier a la fois les contradictions des politiques officielles et les composantes 
essentielles de la formation discursive amazighiste. 
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